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EFFETS DES PROJECTILES DES CANONS RAYES

SUR DIVERS MATERIAUX DE CONSTRUCTION DES FORTIFICATIONS (').

Les materiaux qui entrent dans la construction des fortifications
sont :

1° Les terres;
2° Les diverses especes de pierres, soit en blocs massifs, soit en

maconneries; les maconneries employees sont ou bien le

mcellon, ou le beton ou la brique;
3° Le fer.
Nous parlerons seulement des deux premieres especes de materiaux,

d'un usage beaucoup plus general que la troisieme.
La question de la penetration des projectiles dans les divers materiaux

est rendue assez complexe par la grande variete des projectiles
employes aux essais. La principale distinction que Ton elablit entre
les projectiles est basee sur leur calibre. Or la determination de ce

calibre par le poids approximatif du projectile est une determination
des moins rationnelles ä cause des grands cliangements survenus
dans Tarme de l'arlillerie depuis le lemps oü l'emploi de projecliles
spheriques en fönte molivait ce mode de determination. D'ailleurs la

variete des unites de poids selon les divers pays, rend egalemenl

peu claire la designation des projecliles par leur poids.
La meilleure determination d'un projectile, la seule rationnelle, est

Tindication de son diametre, exprimee en centimetres et non l'indi-
cation de son poids.

1° Penetration dans les terres.

Nous citerons k ce sujet les experiences qui onl ete faites en Angleterre

sur deux parapets en terres differentes, savoir Tun cn terre

fraichement rapportee, l'autre en terrain naturel ou terre non remuöc

et tout-ä-fait compacte.

Les canons choisis pour les essais etaient :

Un canon raye Armstrong de HO liv. ou 17,7 cent. de diam.

» n » » 70 liv.
» » » » 40 liv.
» j » » 20 liv.
» lisse » 68 liv. ou 20 cent. de diam.
» » »32 liv.

(') Notes recueillies dans la reunion famiiiere d'officiers du 4 fevrier 1867, k

Lausanne. — Sujet traite par M. le major d'artillerie d'Apples.
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Le parapet en terre rapporlee, ä la fois graveleuse et argileuse,
avait une longueur de 22m, une epaisseur de llm80 k la base, une
hauteur de 3m70 et une epaisseur de 7m60 au sommet.

On employa d'abord des projectiles non charges, tires ä une
distance de 1000 metres.

A la premiere experience il fut tire 158 coups dont Teffet fut

presque nul. L'on trouva le parapet peu endommage, les projecliles
non explosifs produisant fort peu d'effet sur les terres. C'etaient des

projecliles coniques. Lorsqu'on fit couche par couche le releve des

boulets entres dans le parapet, on en trouva dans toutes les positions
possibles, quelques-uns meme la pointe completement retournee en
arriere.

Apres cela il fut procede ä des experiences avec des projectiles
charges. Des les 50 premiers coups le resultat fut tres sensible, car
non-seulement ils creuserent profondement les terres, mais ils en

rejeterent des portions assez notables en arriere, de maniere que le

terre-plein de l'ouvrage suppose eüt ele peu habitable.
Dans un autre parapet il fut pratique une breche de 10 metres de

longueur sur l^S de profondeur. Sur 224 coups tires, 133 produi-
sirent un effet utile.

La depense totale avait ete : En fer, 7300 liv., en poudre 870 liv.
et 518 livres pour le projectile.

La depense utile a ete : En fer 4390 liv., en poudre 500 liv. el
300 liv. pour le boulet.

Ce resultat fut obtenu avec le canon Armstrong de 17,7 cent. Le

canon lisse produisit peu d'effel. Ces experiences demontrerent que
la meilleure maniere de pratiquer une breche dans un parapet est de

commencer par le haut et de n'employer que des canons de gros
calibre. Les canons lisses doivent etre completement prohibes; leur
tir n'est pas assez juste et leurs projectiles sont d'une faible efficacite.

Resultats pour le genie. 1° Un parapet en terre de Tepaisseur de

celui qui avait ete construit pour les essais est insuffisant contre le

gros canon;
2° II faut dorenavant, dans les ouvrages de fortificalion, abandonner

completement les embrasures el ne plus employer que le tir en
barbette, malgre les inconvenients qu'il offre pour la securite des döfenseurs.

Cette necessite conduira peut-etre plus lard ä l'emploi de

machines pour monter les pieces au niveau de la plongee et les
descendre apres le tir pour etre chargees de nouveau ä l'abri.

Les essais de penetration dans le terrain naturel et compacte furent
faits en meme temps, ä la meme distance et avec des canons de meme
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calibre que contre le parapet en terre fraiche. La terre etait d'une
nature tres compacte.

Ces experiences permirent de constater encore une fois le peu
d'efficacite des boulets spheriques et la superiorite des projectiles
coniques, qui lancaient en Tair, au moment de leur explosion, des

quantites de terre tres considerables.

Penetration moyenne des differents projectiles dans les terres.

Canons Armstrong. Dans les terres fraiches lerrain nalurel.

Calibre de HO liv. 17,7 cent. 6m40 3ml 0

» 70 liv. 4m20 —
j 40 liv. (12 liv. suisse) 4m55 2">15

i 20 liv. 3m25 •1">40

» 68 liv. (spherique) 20 cent. 6m— 2™80

i 32 liv. 3m95 lm15

La difference en faveur de la resistance du terrain nalurel est donc
de plus de la moitie.

2° Penetration dans les pierres.

Nous comprenons sous ce titre les pierres de differente nature et

qualite dans les diverses conditions oü elles peuvent etre employees,
savoir soit ä Tetat de pierres massives, soit ä celui de maconnerie,
melange de mcellons et de mortier.

Pour ce genre d'experiences, c'est Tartillerie italienne qui nous a

fourni de precieux et interessants renseignements, tant pour le tir
rapproche que pour le tir ä grande dislance.

Les essais dont il est question eurent lieu ä l'occasion de la demolition

du fort Cerro pres de Laveno, demolition qui avait ete ordonnee

par le gouvernement italien. Ils furent faits au mois d'octobre 1864.
Les murs du fort Cerro, qui nous ont fourni les donnees ci-dessous

sur la penetration dans les maconneries, etaient formes d'une maconnerie

de 2m00 d'öpaisseur en mcellons, revetue exterieurement de

plaques de granit de 0m35 d'epaisseur. A l'interieur il y avait un
revetement en briques.

A. Premieres experiences, ä moins de iOOm metres de distance.

Ces experiences eurent lieu contre une portion de mur de 2m20

d'epaisseur, renforcee de dislance en distance par des pilastres portant

Tepaisseur sur ces points ä 4m20.
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On employa aux essais les pieces d'artillerie suivantes:
2 canons de 40 liv. rayes anciens;
2 » de 16 liv. (correspondant aux 12 liv. suisse), dont

1 piece de siege et 1 de campagne;
2 » de 8 liv. de campagne;
1 » de 5 Vs liv. de montagne (correspondant au 4 liv.

suisse).

Resultals des essais.

A une distance de moins de 100m la penetration a ete :

Canons de: Dans le granit Dans la maconnerie

de mcellons de briqucs

40 liv. 0m40 0"80 —
16 liv. 0n,15 0'"60 0^50

8 liv. 0m08 0rn40 0™50
5 % üv. 0m02 — 0m23

Les effets de la percussion etaient particulierement sensibles sur le

granit. Les pierres de taille etaient le plus souvent detruites du
premier coup. Les mcellons resistaient par contre mieux ä la percussion.
On a aussi remarque que Teffet de l'explosion des projectiles se faisait
sentir davantage sur les petites epaisseurs que sur les grandes.

Pour Tartillerie ces experiences ä petite distance ont eu pour resultat
de demontrer l'avantage qu'il j a a employer un petit nombre de

pieces de gros calibre plutöt qu'un grand nombre de canons de petit
calibre lorsqu'on veut detruire des maconneries. En outre ils ont

prouve une fois de plus que les pieces lisses doivent etre prohibees
dans Tartillerie de siege.

B. Experiences ä grande distance.

Avec deux canons de 40 liv., tirant k une distance d'environ 3500m,

depuis la ville d'Intra, sur le lac Majeur, ä travers le lac on a pratique
dans le fort Cerro, ä Laveno, sur la rive Orientale, une breche
considerable.

Le tir de ces deux canons a detruit completement 70 metres carres
de surface de granit et 300 metres cubes de maconnerie de mcellons.
Le parapet du couronnement a aussi ete detruit sur 8 metres de

longueur. Les casemates ont ete rendues inhabitables.
Un mur de parapet en granit de lm50 d'epaisseur a ete entierement

demoli sur 10 melres de longueur. La terrasse du fort disparut
egalement. Le parapet en terre de la gorge fut tout-ä-fait rase. Enfin la

maconnerie de briques du tambour fut completement demolie.
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La penetration moyenne ä la distance de 3500 metres a ele Irouvee :

Dans le granit de : 0m20;
Dans la maconnerie de : 0m60.

Les ingenieurs italiens sont arrives par ces essais aux conclusions

suivantes :

Le revetement en granit est un luxe toul-ä-fait inutile;
La maconnerie de mcellons resiste mieux que le granit;
Les parapels en terre sont ceux qui offrent en tout cas le plus de

resistance.

REGLEMENT

SUR LES CONDITIONS A REMPLIR PAR LES SOUS-OFFICIERS DE

CARABINIERS POUR ETRE PROMUS AU GRADE D'OFFICIER.

Le Conseil föderal suisse, en exeeuiion ultörieure et en modificalion partielle
des || 36, 37 et 38 du reglement general du 25 novembre 1857, sur la tenue
des ecoles militaires föderales pour Ies armes spöciales (V, 645), et sous la röserve
d'une revision integrale de ce reglement, arrele pour l'avancement des sous-officiers

de carabiniers au grade d'officiers de celte arme le reglement suivant:
§ 1. Les sous-officiers de carabiniers que les cantons veulenl nommer au grade

d'officier, doivent subir un examen de capacite d'apres les prescriptions suivantes:
§ 2. L'examen comprendra les branches enseignöes aux sous-officiers dans ies

öcoles federales. II sera divise en examen pratique, oral et par öcrit.
§ 3. Pour ötre admis ä Texamen d'officier, Taspirant doit produire une recom-

mandation speciale de l'autoritö militaire supörieure de son canton; il doit posseder
les connaissances gönerales requises pour un officier, ötre d'une moralite reconnue
et prouver qu'il a passe avec succes comme sous-officier au moins une öcole de

recrues.
§ 4. Les prösenlalions des sous-officiers pour ölre promus officiers doivent ötre

faites au Departement mililaire föderal par les cantons au plus tard jusqu'au 15
fevrier de chaque annöe.

% 5. L'examen aura lieu au mois de mars par une commission coniposöe de

TInstrucleur-chef de Tarme, comme President, et de deux officiers que le
Departement mililaire federal nommera a cet effet.

La Commission devra faire un rapport au Döpartement militaire fedöral sur les
rösultats de Texamen, et le Departement decidera, en le prenant pour base, si

Taspirant peut ötre brevetö ou non au grade d'officier.
§ 6. Les officiers ainsi brevetes devront, encore dans la möme annöe ou au

plus tard pendant Tannöe suivante, suivre un cours pour officiers nouvellement
nommes.

§ 7. Les frais de Texamen, ainsi que ceux de Tinstruction menlionnee au
§ 6, seront ä la charge de la Confederation.

Berne, le 22 avril 1867. Au nom du Conseil föderal suisse,
Le Prösident de la Confederation

C. FORNEROD.

Le Chancelier de la Confödöration
Schiess.

LAUSANNE. IMPRIMERIE PACHE, CITE-DERRIERE, 3.
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